
C'est le moment d'essayer 
de faire quelque chose pour aider... 

 
 

e savais qu'il existait à Genève 
des associations en relation 

avec des requérants d'asile, mais je 
ne m'y étais jamais intéressée. Des 
personnes de l'AGORA sont 
venues, un jour, dans notre classe 
pour expliquer leur travail. Leur 
intervention m'a beaucoup touchée. 
Je me suis dit : « C'est le moment 
où jamais d'essayer de faire 
quelque chose pour aider ! ». 
 
Pendant les vacances de Pâques, 
j'ai effectué un stage dans les 
locaux d'accueil de l'AGORA,  aux 

Tattes. On m'a proposé, ensuite, 
d'aider bénévolement une jeune 
femme afghane à apprendre le 
français. J'ai accepté, bien que je 
ne sache pas trop bien comment 
m'y prendre. Mais j'apprends petit à 
petit à mettre en place « une 
méthode ». 
 
Entre la jeune femme et moi, le 
courant passe bien. Le fait que ce 
soit un geste gratuit permet de 
mettre l'accent sur le côté humain. 
Je sens que je fais quelque chose 
de bien et cela me fait du bien. 

 
Maeva Ullman, 17 ans, élève à l'ECG Jean-Piaget 
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